
 
 

La mission du Bureau des Nations Unies pour la Coordination des Affaires Humanitaires (OCHA) est de 
Coordonner la réponse d'urgence mondiale pour sauver des vies et protéger les personnes en cas de crise humanitaire. 

Nous plaidons pour une action humanitaire efficace et fondée sur des principes, menée par tous et pour tous. 

www.unocha.org 

 
Ce rapport est produit par OCHA Mali en collaboration avec les partenaires humanitaires. Il couvre de manière non 
exhaustive, les activités des partenaires humanitaires du mois de septembre 2022. 
 

Faits saillants 
• Braquage de camions par des individus armés circulant à motos sur l’axe Ansongo-Ménaka 

• Destruction des hangars et d’habitations par de présumés membres d’un groupe armé radical à Tassassate (45 km à 
l'Est de Tidermene) 

• Accès humanitaire difficile en dehors de la ville de Ménaka au-delà d’environ 10 km à cause des braquages des 
particuliers et des organisations humanitaires 

• Nouveaux mouvements de population enregistrés.   
 

Aperçu de la situation  
La situation sécuritaire est restée volatile durant le mois de 
septembre, en lien avec l’activisme des groupes armés. Les attaques 
et vols bétails se sont multipliés, ainsi que les braquages sur des 
personnes mais aussi sur des véhicules de transports, 
particulièrement sur les axes Ménaka-Anderamboukane et Ansongo-
Ménaka. Ces deux axes routiers sont soumis constamment à la 
pression des présumés groupes armés radicaux. La présence 
d’hommes armes dans les environs des certaines localités (Akabar, 
Anderamboukane, Indelimane et Ménaka) complique davantage 
l’accès humanitaire. Les foires hebdomadaires d’autres ont été 
momentanément suspendues, détériorant davantage le circuit 
d’échange dans la région. Tout ceci exerce une influence sur les 
efforts de la résilience des différentes communautés aussi bien de la 
ville que dans les localités périphériques.  
 
 

Réponse humanitaire et gaps 
 

 Education  
 
L’UNICEF et l’Académie d’enseignement (AE) ont poursuivi les cours de soutien et de rattrapage en faveur de 2 900 enfants 
(déplacés et enfants de la communauté hôtes) dont plus de 1 200 filles. En plus, ces deux partenaires se sont attelés à 
travailler les préparatifs de la rentrée scolaire 2022-2023. Il s’agit entre autres de la libération de certains bâtiments scolaires 
occupés par déplacées internes, la désinfection des salles de classe par la Direction Régionale de la Santé (DRS) et le 
déminage de l’école d’Intitaliwene jadis occupée par les hommes armés. En amont, plusieurs sessions de renforcement de 
capacités au profit de 160 enseignants (volontaires) et des animateurs des Espaces Amis d’Enfants (EAE) dans le domaine 
de la didactique des disciplines, de la gestion des grands groupes ont été organisées par l’AE avec l’appui financier de 
l’UNICEF. Toutefois, il est important de relever que les besoins en éducation sont beaucoup plus pressants dans les 
localités périphériques où la présence des hommes en armes est fréquemment rapportée. Ces besoins se rapportent aux 
infrastructures, à la didactique et aux matériels.  

 

    Santé /Nutrition 
 
Les partenaires comme l’OMS, Médecins du Monde (MDM), UNICEF, le consortium UNFPA/IEDA Relief, Help for Sahel et 
le Comité International de la Croix-Rouge (CICR) ont renforcé leurs actions à Ménaka via la surveillance épidémiologique 
(13 visites sur les sites de déplacées, sensibilisation d’agents de santé et membres de la communauté sur les maladies à 
déclaration obligatoire), la prise en charge nutritionnelle des enfants, les cliniques mobiles sur les différents lieux de 
regroupement des personnes déplacées, le renforcement des capacités des agents de santé, le soutien en termes 
d’équipements et d’intrants médicaux. Toutefois, des lacunes subsistent encore dans les réponses. Le plateau technique 
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du Centre de santé de référence (CSRef) de Ménaka doit d’être amélioré. L’unique établissement sanitaire de référence 
dans la région ne dispose pas de banque de sang alors qu’environ sept centres de santé sur dix n’y sont pas fonctionnels.   
L’OMS a doté les quatre districts sanitaires de la région en médicaments et consommables, et poursuit les activités de la 
clinique mobile polyvalente au CSCOM de Essakane en faveur des PDI (projet CERF). Plus de 200 personnes ont été 
prises en charge (paludisme, hypertension, malnutrition, insuffisance respiratoire, …) et 57 enfants vaccinés. Dans la même 
lignée, les trois médecins déployés par l’OMS (un coordinateur terrain, un épidémiologiste, un psychologue) continuent 
leurs activités de renforcement des opérations d’assistance sanitaire.  
IEDA Relief, en partenariat avec l’UNFPA et les services techniques étatiques, a distribué 50 kits de dignité aux femmes 
vulnérables dans le camp des PDI.  UNICEF et son partenaire du Gouvernement (Développement Social ont poursuivi la 
diffusion des messages de sensibilisation pour la vaccination et le respect des mesures barrières contre la COVID-19 à 
travers les radios de proximité. 
Dans le cadre de la prise en charge nutritionnelle, ACF et le PAM ont terminé l’assistance nutritionnelle au profit de 2 154 
femmes enceintes et femmes allaitantes et 3 264 enfants (0-5 ans) à travers pour es coupons alimentaires pour les femmes. 
Pour la prévention de la malnutrition, 2 043 FEFA et 1727 enfants 6-23 mois ont été assistés avec des intrants nutritionnels 
(CSB++) dans la commune de Ménaka alors que l’éducation nutritionnelle à travers six groupes de soutien aux activités de 
nutrition (GSAN) a continué sur les sites de distribution.   
 
 

 Protection 

 
La Matrice de Suivi des Déplacements (DTM) du mois d’aout a rapporté la présence de 29 500 déplacées internes dans la 
région.  
En raison des activités répétitives des hommes armés, des mouvements incessants des populations sont rapportés dans 
les zones sous l’influence de ces derniers. Une proportion moyenne des populations des localités d’Inekar, 
d’Anderamboukane et autres se serait déplacée aussi bien vers Kidal que vers Ménaka.  Le plus grand gap dans la 
structuration des réponses humanitaire reste le suivi de mouvement de ces déplacées en vue de les rendre accessibles à 
l’aide humanitaire. La décentralisation de la commission mouvement de population dans les régions devrait contribuer 
grandement à l’analyse humanitaire.  
Dans le cadre de la mise en œuvre de son programme Protection à Base Communautaire avec fond du HCR, AMSS a 
mené plusieurs activités (107 actes de naissances établis pour les enfants réfugiés, sensibilisation sur l’importance de 
l’éducation, etc.). 
Plusieurs séances de sensibilisation sur la cohésion sociale avec des échanges sur les mécanismes traditionnels de 
résolution des conflits communautaires, ont eu lieu au profit des PDI.  
Concernant la lutte anti-mine humanitaire, les partenaires ont animé une dizaine de sessions sur l'éducation aux risques 
d'engins explosifs dans la ville de Ménaka. Au total, ils ont sensibilisé 94 bénéficiaires (35 hommes, 41 femmes, 09 garçons, 
et 09 filles).  
 

 Sécurité alimentaire 
 
Pour renforcer la résilience des personnes déplacées et autres catégories vulnérables à Ménaka, à travers son partenaire 
Action contre la faim (ACF), le PAM a achevé le cycle mensuel de l’assistance au profit de 14 937 ménages via les coupons 
alimentaires. Dans le même registre, IRC à travers les fonds d’urgence a assisté 200 ménages en vivres dans le cercle de 
Tidermene. Le même partenaire a suivi la mise en œuvre, des activités génératrices de revenus (AGR) de 250 bénéficiaires 
(148 hommes et 102 femmes). Tandis que NRC a organisé des sessions de formation à l’endroit 65 maraichers sur les 
techniques et itinéraires de production maraichère à Inagar. Quant à l’ONG SAHEL 21 sous le financement du HCR, elle a 
bouclé l’appui aux activités génératrices de revenus au profit de neuf groupements des femmes dont quatre groupements 
de réfugiés, deux groupements des rapatriées, deux groupements des PDI et un groupement de population hôte à Ménaka 
ville en collaboration avec le Développement Social.  
 

 Eau, hygiène et assainissement 

 
Suivie des séances de sensibilisation avec le relais sur le site des réfugiés dans la ville de Ménaka par NRC sur financement 
du HCR. En parallèle NRC suit les travaux de construction de dix (10) latrines améliorées sur le site de 10 hectares de 
Ménaka. Ces travaux dont le taux de réalisation est à 65%, ont été interrompus en raison d’un manque de certains 
matériaux à Ménaka selon l’entreprise chargée de la construction.  
Démarrage des travaux de construction de 30 latrines d’urgences au camp de garde en présence de la DRACPN, GARDL, 
UNICEF et le chef des PDI. UNICEF en partenariat avec GARDL, a diffusé des messages portant sur l'hygiène, 
l’assainissement, la culture de la paix et le vivre ensemble dans deux radios communautaires en quatre langues (Français 
et langues locales) et 5 306 personnes dont 2 421 femmes, 1 373 hommes, 884 filles et 628 garçons ont été touchés par 
les sensibilisations sur l'hygiène et l'assainissement à Ménaka et dans les sites des PDI. 
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Réalisation d’une AES à l’école Ménaka I avec trois (3) bornes fontaines par l’entreprise ECK au bénéfice de 1500 
personnes (IDP & hôtes) par UNICEF et DRH. 
La réalisation d’un point d’eau (système hydraulique villageois amélioré) avec quatre bornes fontaines sur le site des 
déplacés de Bokotchi par ACF en partenariat avec la GIZ, la transformation d’une pompe à motricité humaine en AES avec 
quatre bornes fontaines par GARDL avec l’appui de l’UNICEF font partie des appuis apportés aux PDI et les communautés 
hôtes à Ménaka. Le CICR a effectué la réception provisoire d’un forage réhabilité à Ménaka.  
Dans le cadre de l’assainissement, GARDEL a pu réhabiliter 13 latrines, 11 douches et finaliser la construction d’un bloc 
de latrines avec l’appui financier de l’Aide de l'Eglise Norvégienne (AEN). Au total 5 306 personnes (2 421 femmes, 1 373 
hommes, 884 filles et 628 garçons) ont été touchées par les sensibilisations sur l'hygiène et l'assainissement à Ménaka et 
sur les sites des PDI et 20 membres des Comités de Gestion Scolaire (CGS). De plus, 432 personnes dont 215 femmes 
ont été informées et sensibilisé sur les cas d’épidémie sur les sites des PDI. 
06 diffusions des messages sur l'hygiène et l’assainissement par 2 radios locales et 06 diffusions des messages sur la 
culture de la paix et le vivre ensemble par les mêmes radios en 4 langues (Français, sonrhaï, Tamasheq et Daoussak). 
5712 personnes dont 2543 femmes1000 hommes 1425 filles et 744 garçons ont été touché par les sensibilisations sur 
l'hygiène et l'assainissement à Ménaka et dans les sites des PDI.  
  

 Abris et non vivres 
 
A la date du 30 septembre, le HCR a installé 395 tentes familiales sur les différents sites de PDI et dans certaines familles 
d’accueil, alors que 115 RHU et six blocs de latrines de 12 cabines ont été installées sur le site de 10 hectares au profit 
des réfugiés et déplacés. De son côté, l’OIM a finalisé au cours du mois de septembre, les activités d’enregistrement de 
335 ménages PDI bénéficiaires en vue de les assister en Kits NFI dans la commune de Ménaka. 

 

  Accès humanitaire  
 
L’environnement opérationnel des acteurs humanitaires ne cesse de se rétrécir au gré des incidents sécuritaires générés 
par l’activisme des hommes armés. Certaines parties de la commune de Ménaka et une partie du cercle de Tidermene sont 
encore accessibles pour les acteurs humanitaires. Une équipe mobile polyvalente de MDM s’est rendu récemment à 
Tidermene. Après cinq missions effectuées dans la zone, l’organisation a confirmé n’avoir pas éprouvé de difficultés à 
mener bien ses activités et ce, en dépit des tensions et alertes fréquentes de possibles attaques de la zone par les hommes 
armés. ACTED, a pour sa part reporté une distribution (Cash for work au profit de 400 ménages), initialement prévue pour 
le 27 septembre, dans la localité de Tarankate (Tidermene). Cette décision se justifie par le fait que les bénéficiaires de 
cette assistance se sont déplacés vers le village de Tedjarert à la suite l’insécurité notamment les derniers messages de 
possibles attaques contre ledit village. Des réflexions sont en cours au niveau du groupe de travail accès en vue capitaliser 
les approches d’accès humanitaire dans les zones reculées.  
  

 Coordination générale 
 
Sous le leadership de OCHA les réunions de coordination se tiennent régulièrement. Pour le mois de septembre les 
réunions de l’Inter-Cluster Coordination (ICC), de coordination et Information générales en plus du GTA-R ont été 
organisées.  Les réunions des groupes sectoriels se sont également tenues sans difficultés majeures excepté celle du GT 
éducation dont le processus de redynamisation est en cours avec les acteurs qui envisagent de se réunir le 31 octobre 
2022. En l’absence du Gouverneur le cadre de Coordination humanitaire et de développement n’a pas été convoqué au 
cours du mois en revu.   

 
 

Pour plus d’informations, veuillez contacter : 
 
Sylvain Batianga-Kinzi, Chef de Sous-Bureau OCHA Gao-Kidal-Ménaka, batianga-kinzi@un.org, Tél : +223 82604094  
Ibrahima Koné, Chargé de l’information publique et du plaidoyer, OCHA Mali, kone65@un.org, Tél : +223 75995581  
Les produits d’informations sur la situation humanitaire au Mali sont disponibles sur www.reliefweb.int/country/mli;  
www.humanitarianresponse.info/fr/operations/mali/; www.unocha.org/mali/ 
Suivez-nous sur nos pages Facebook et Twitter   
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